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Description

Ce cours de premier niveau fournit les bases nécessaires à l'apprentissage du logiciel ArcView 9. Le stagiaire utilisera les applications ArcMap, ArcCatalog et ArcToolBox en se familiarisant avec les relations qui existent entre ces applications. Ce cours présente les concepts de base des SIG, il permet de voir comment créer, mettre à jour et analyser des données spatiales avec les applications d’ArcGIS. L’interrogation de données tabulaires, les requêtes spatiales, les fonctions de mise en page sont également abordées dans ce cours. 

Ce que vous apprendrez :

- Les concepts de base des SIG. 
- L'architecture d’Arc GIS 9. 
- L'affichage de données géographiques. 
- Les différents formats de données spatiales (données vectorielles et données de type raster). 
- Les différents formats de données tabulaires. 
- L’interrogation et l’analyse des bases de données. 
- La création de diagrammes, de rapports et de mises en page cartographiques.

Thèmes développés :

- Aperçu d'Arc GIS 9 : présentation de la famille de produits ArcGIS et des applications ArcMap, ArcCatalog et ArcToolBox. 
- Les modèles de données d'ArcGIS 9 : les Géodatabases, les fichiers de formes, les couvertures... 
- Accéder à son catalogue de donnée, effectuer des recherches dans un catalogue de données. 
- Les systèmes de coordonnées et les projections cartographiques : définition de la notion de projection, gestion des projections dans ArcMap, la projection à la volée... 
- Interroger des données : sélectionner et identifier des entités. 
- Affichage des données géographiques : gestion de la symbologie, des échelles des couches, gestion des étiquettes... 
- Création et mise à jour des données : création de nouvelles couches, édition de couches existantes et mise à jour des données attributaires. 
- Présenter les données : créer des diagrammes, des rapports et des documents cartographiques.

Objectifs :

· Affichage des données spatiales et tabulaires
· Interrogation des données en utilisant :

Les attributs

Relations spatiales

· Mise à jour des données attributaires et spatiales

· Production de cartes, reports et graphes

· Discussions

I- INTRODUCTION AUX

SIG

SYSTEMES D'INFORMATIONS GEOGRAPHIQUES

Définition du SIG

Il existe de nombreuses définitions d’un SIG très différentes les unes des autres.
1- Un Système d'Information Géographique est un ensemble de données numériques,localisées géographiquement et structurées à l'intérieur d'un système de traitement informatique comprenant des modules fonctionnels permettant de construire, de modifier, d'interroger, de représenter cartographiquement, la base de données, selon des critères sémantiques et spatiaux.

2- La définition qui suit prend en compte à la fois les éléments et les fonctions d’un SIG. Les éléments indispensables aux fonctionnements d’un SIG sont les suivants :

Les personnes :

C’est l’élément le plus important dans un SIG ; Les personnes doivent définir les traitements et développer les procédures d’exploitation.

Disponibilité et exactitude des données :

Elles conditionnent les possibilités d’interrogation et d’analyse.

Le matériel :

Les capacités du matériel conditionnent la rapidité d’exploitation, la facilité d’utilisation et le type de sortie possible.

Les logiciels :

On entend par les SIG, mais aussi les logiciels de base de données, de dessin, de statistiques, d’imagerie ou d’applications spécifiques.
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L’information géographique :

Elle regroupe deux types de données :

· Les données spatiales.

· Les données attributaires.

Les données spatiales :
C’est des informations pouvant se rapporter à une unité localisée (point, ligne ou zone) sur un territoire géographique, qu’on peut représenter sur une carte sous une forme graphique (segments de droites, arcs de cercles, courbes...).
Les données attributaire :

Les données attributaires décrivent des propriétés particulières des objets géographiques telles que :

· Le nom du gazoduc, sa longueur.

· La largeur d’un pont.

Les données spatiales et les données attributaires sont stockées en deux structures différentes, reliées par un code unique stocké à la fois avec les données spatiales et les données attributaires.

Les données attributaires sont stockées dans des tables gérées soit par le SIG soit par SGBD (système de gestion de bases de données).
Les données spatiales sont stockées dans des fichiers gérés par le SIG.

Les Fonctionnalités du SIG
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Acquisition des données

Aucune donnée n'existe

– acquisition : levés topographiques, télédétection, GPS

– création par numérisation pour transfert dans SIG

Des données papier existent

– digitalisation : numérisation vecteur (objets géométriques)

– scannerisation : numérisation raster (cartes papiers)
Des données numériques existent :

– acquisition auprès des fournisseurs (Cadastre...)

– Échange entre organismes 

– conversion de format éventuelle (norme EDIGEO)

Le stockage de l’information

Les données géographiques sont représentées dans le SIG sous deux formats :
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Le format vecteur :

Les entités géographiques sont représentées par les trois primitives de base : le point, la ligne et les surfaces ou polygones.
Le format raster 

Les données représentent la réalité par des cellules de grille uniformes d’une résolution spécifique. Chaque carré (ou cellule de grille) couvre une aire géographique donnée et une valeur d’attribut est assignée à la cellule. La cellule de grille est la plus petite unité géographique dans un SIG raster, elle est connue comme ‘l’unité cartographique minimale’. La résolution dépend de la taille de la cellule de la grille

Interrogation
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Interrogation spécifique :

L’une des interrogations des SIG est l’interrogation spécifique sachant l’emplacement de l’entité mais ignorons ces caractéristiques

Interrogation en utilisant des critères :

L’autre type d’interrogation est de déterminer les entités qui répondent à certain critère.

Analyse :
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L’exploitation des données permet de produire de l’information complémentaire par  combinaison de sources de données.

Analyse de proximité :
zone-tampon (autour d’un captage, d’un monument classé...)

Exemple d’analyse de réseau

Détermination des zones accessibles en 1,2 et 3 minutes, par la route
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Proximité entre un mobile et un événement :
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Fonctions des SIG – Visualisation
Le SIG ne publie pas que des cartes, mais aussi des reports, des graphes…
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Restitution et résultats :
Un des résultats de travail du SIG et la production de données exploitable soit sous forme papiers, soit des documents cartographiques ou tout autre format de données exploitable.
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Organisation des données dans un SIG 

Les données dans un SIG sont organisées sous forme de couches classées par thèmes où chaque couche représente un ensemble de données similaires.

[image: image10.emf]
Les entités géographiques d’un SIG :

Entité géographique (‘geographic feature’) est définit comme « une abstraction d’un phénomène du monde réel ; c’est une entité géographique si elle est associée à une position sur la Terre ». Ainsi, une représentation numérique du monde réel peut être vue comme un ensemble d’entités géographiques (points, lignes, surfaces ou plygones). L’état d’une entité est défini comme un ensemble de propriétés. Le nombre de propriétés qu’une entité peut avoir est déterminé par le type de l’entité. Les entités géographiques sont celles dont les propriétés peuvent avoir une valeur géométrique. Une collection d’entités peut être considérée comme une entité.

Points :

Ils définissent des localisations discrètes de caractéristiques géographiques qui sont trop petites pour être représentées par des lignes ou des polygones, telles que les arbres.

Lignes :

Ils représentent les objets géographiques trop proches pour être représentés par des surfaces tels que les routes, le réseau gaz, les rivières….

Polygones :

C’est une surface fermer délimitée par une série de segments formant ses bordures, il décrit une forme géographique (une maison, une forêt..).
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Introduction A  ARCGIS 9.1
Que est ce que ArcGIS
ArcGIS est un système intégré de produits logiciels SIG pour la construction et le déploiement d'un SIG complet partout où elle est nécessaire - sur des ordinateurs de bureau, des serveurs ou des applications personnalisées; Sur le web.

Si vous avez besoin pour effectuer l'analyse spatiale, de gérer de grandes quantités de données spatiales,  u de produire des cartes cartographiquement appel à l'aide à la prise de décision, ArcGIS vous permet d'utiliser une plate-forme commune pour répondre à tous vos besoins SIG. Et parce qu’ArcGIS est construit en utilisant la technologie de normes, il intégrera bien avec vos systèmes existants

[image: image12.emf]
Vue d'ensemble des applications

Tous les produits ArcGIS partagés des applications communes :
ArcMap, ArcCatalog, 
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ArcToolbox and lignes de comandes windows

ArcCatalog: 
ArcCatalog  permet à l'utilisateur d'accéder facilement et de gérer des données géographiques qui sont stockés dans des dossiers sur les disques locaux ou de bases de données relationnelles qui sont disponibles sur le réseau de l'utilisateur. Les données peuvent être copiées, déplacé, supprimé, et rapidement consultés avant qu'il ne soit ajouté à la carte. En outre, les métadonnées peuvent être soit lu ou créés à l'aide de ArcGIS. 
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ArcMap: 
ArcMap permet à l'utilisateur d'afficher des cartes et des requêtes, créer des cartes sur papier de qualité et d'effectuer de nombreuses tâches de l'analyse spatiale. ArcMap fournit une transition facile de regarder une carte pour l'édition de ses caractéristiques spatiales. 
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ArcToolbox: 
ArcToolbox  fournit un environnement qui permet d'effectuer les opérations de geoprocessing ( les opérations qui impliquent la modification ou l'extraction d'information). Outils pas l'utilisateur à travers les nombreuses tâches geoprocessing. ArcToolbox est incorporé à la fois dans ArcCatalog et ArcMap.
[image: image15.png]& Accessible depuis ArcMiap et Ac Catalog
+ Fonctons de géoprocessing CET—

e
@20 e oo
s ok
' Coree
2
25

+ Analyse et convesrion de données

+ Outils suivant le produit ArcGis uilsé

e
o2 i

pisn 58 by

e e — | G ey

o i Coirsn Tk
e — ) el

e et o
[0 o | omamens | s





Arc Gis help
[image: image16.emf]
Démonstration :
ArcCatalog

· Structure des dossiers et navigation

· Documentation

ArcMap

· Ajouter les données
· Affichage et interrogation de données
· Effectuer des zooms et déplacer la carte

· Sauvegarder un document

ArcToolbox window
Exercice : Aperçu

· Utiliser le logiciel pour :
· Lancer ArcMap

· Examiner certaines couches et leur organisation

· Identifier la relation entre les entités géographique

· Associer des informations aux couches

· Interroger  des couches spécifiques
· Sélectionner des entités géographiques répondant à certains critères 

· Utiliser le raquetteur
AFFICHAGE DE DONNEES
Lesson2

· Interface ArcMap et outils

· Data View et  Layout View

· Couches, data frames, et les éléments de la carte

· propriétés des couches pour les  symboles et les labels
Interface ArcMap
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Interface ArcMap
· Barre de titre; affichage du nom de la carte
· Barre d’outils dockable
· Table du contenu pour afficher les données de la vue, la légende.
·  Zone d’affichage de données
·  Barre de statue où sont affichées les coordonnées, les informations sur la couche sélectionnée.
DataView ou Layout View
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Data View

Carte en mode Données : Affichage du bloc de données actif seulement. Lorsque l’on est dans ce mode, il est possible d’effectuer des requêtes, éditer les données et les analyser.
Layout View

Carte en mode Mise en page: Disposition des blocs de données et des éléments cartographiques sur une page. Lorsque l’on se trouve en mode mise en page, il est possible d’ajouter une flèche du nord, une légende, un titre, une échelle, … avant l’impression de la carte. Il n’y a qu’une seule mise en page possible par Document ArcMap.

Couches,data frames et cartes
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Couches:
Couche : Permet d’afficher la classe d’objets spatiaux source (données géométriques et descriptives) et de définir les propriétés d’affichage des données géométriques (couleur, épaisseur du trait, etc.). Il est possible d’avoir plusieurs couches pointant sur la même classe d’objets spatiaux dans un même fichier de couches. Les couches peuvent être regroupées afin de pouvoir les rendre visibles ou non sur la carte toutes en même temps.

Data Frame
Bloc de données (vue): Regroupe des classes d’objets spatiaux (couches) afin de les afficher ensemble dans une page d’impression. Ils sont répertoriés dans la table des matières principale et affichés dans la zone d’affichage principale. Une carte peut comprendre plusieurs blocs de données, par exemple, un montrant les données à l’échelle 1 :10 000 et un autre montrant un agrandissement à l’échelle 1 :1000. Il sert aussi à déterminer la projection cartographique suivant laquelle les données sont affichées. Le data frame créé par défaut se nomme Europe.

Les couches
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Couches : 
Une couche ne stocke pas les données géographiques, mais plutôt des références aux données contenues dans La source de données.

Les sources de données peuvent être une des caractéristiques suivantes: 
• Vecteur de données (les couches): Garanties, shapefiles, fichiers CAO, Géographique, et ArcSDE Bases de données 
• Dimensions et Annotation 
• trame de données (couches matricielles): Grilles et images 
• TIN données: Triangulated Irregular Networks 
le couches sont sauvegardées dans un document (. Mxd fichier), mais ils peuvent aussi être enregistrés en tant couche fichiers ( Lyr fichiers)

Symbologie et d'autres propriétés, permet de configurer et d'échanger des options d'affichage.

Data Frame
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Le Data Frame vous permet d’organiser les données en groupes logiques suivant les thèmes.

Vous pouvez ajouter autant de couches dans le data frame

Quand une carte a plus d'une Data frame, l'un d'eux est le cadre de données actif. L'actif est celui dans le lequel vous travaillez.

On peut passer d’un Data frame a un autre en l’activant avec le menu contextuel.

On peut avoir une vision globale de tout les Data Frame dans le Layout View.

Cartes
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Le document (MXD) permet d'enregistrer l'affichage de vos données.

La gestion du volet table of contents
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Dans le volet table of contents on retrouve l’ensemble des couches, des cartes thématique et l’ensemble des symboles utilisés pour caractériser chaque couche d’information

Glisser, déposer les couches pour changer leur ordre d’affichage

Supprimer ou ajouter une ou plusieurs a l’intérieur du même ou dans un autre Data Frame.
Utilisation de la palette tools
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Utiliser la palette d’outils standard pour effectuer des opérations sur la carte tel que :

· Zoom avant et arrière
· Outils Main pour déplacer la carte

· Vue globale sur la carte
· Zoomer sur la couche

· Zoomer l’entité sélectionnée

Utilisation du Bookmark (vue cartographique)
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Choisir la vue cartographique avec une échelle bien déterminée dans un objectif de revenir directement  sur la même vue cartographique dans un Data Frame spécifique a tout moment.

Choissiez un nom pour la vue.

Elle sera apparente dans le menu View ->Bookmarks->nom de la vue.

Revenir à la vue à tout moment

Magnifier et  overview Windows (vue miniature)

[image: image139.emf]
Utilisez Magnifier pour avoir plus de détails sans changer l’affichage
Utiliser overview windows pour avoir une vue globale de la carte.
Déplacer le Magnifier pour avoir plus de détails dans d’autre région

Etiqueter les couches d’information
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Faire des étiquettes sur les couches en utilisant les valeurs des attributs

Via propriétés de la couche pour contrôler l’apparence et la position de l’étiquette, la taille, l’échelle d’apparition…

Convertir les labels ou étiquette en couches d’annotation.

Les annotations seront crées dans une nouvelle couche soit dans le même document soit dans une classe d’entité dans la géodatabase.

Les annotations garderont toujours leurs emplacements et donc ne seront pas supprimer automatiquement l’or de la suppression de la couche.

Convertir les étiquettes en annotation vous permet d’agir sur chaque label ou étiquette individuellement 

Changer la symbologie graphique
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Changer la symbologies de la couche d’information et donc de tout les objets de la couche en cliquant du bouton gauche de la sourie.
Pour changer seulement la couleur on clique sur le bouton droit de la sourie

Paramétrer l’échelle d’affichage
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Pour chaque couche d’information dans la carte vous pouvez paramétrez sont échelle d’affichage.
Définition d'un affichage échelle permet d'éviter l'encombrement inutile sur votre carte en limitant l'affichage de la couche jusqu'à ce qu’une échelle appropriée soit atteinte avec une information qui est utile pour le lecteur. 
Cliquez sur le bouton droit sur les propriétés pour paramétrer l’échelle d’affichage.

Définir une requête
[image: image27.emf]
Effectuer une requête suivant les attributs.
Seulement l’entité répondant au critère de sélection sera afficher mais la couche de base sur laquelle la requête a été faite restera intact.

Analyse thématique dans ArcMap
[image: image140.emf]
Pour tout changement de représentation de la carte, il est souvent nécessaire de faire appel à l’analyse thématique. L’analyse thématique permet de changer la couleur, la taille ou la forme des objets en fonction des données. 

ArcMap possède plusieurs options de création de cartes d’analyses thématiques :
Analyse thématique a valeur qualitative
[image: image28.emf]
Classification ou analyse thématique quantitative
[image: image141.emf]
Analyse thématique par : 

Les analyses sur une variable numérique 

· Les classes

· Les symboles

· La densité de points

· La coloration continue

 Les analyses multivariables 

· Les barres

· Les secteurs

Méthodes de définition des classes
Même nombre d'enregistrements : Chaque classe contient approximativement le même nombre d'enregistrements. Si le nombre d'enregistrements n'est pas parfaitement divisible par le nombre de classes, le logiciel place les enregistrements restants dans les classes les plus appropriées.

Même amplitude : La différence entre les valeurs minimum et maximum de chaque classe est la même.

Répartition automatique : La répartition des classes est déterminée à l'aide d'un algorithme qui définit une répartition de classes de façon à limiter, par classe, la différence entre les valeurs et la moyenne des valeurs. Cette méthode offre une représentation plus précise des données.

Ecart-type : La répartition de la classe médiane se fait à la moyenne des valeurs, et les classes situées au-dessus et au-dessous de la classe médiane se trouvent respectivement à un écart type au-dessus et au-dessous de la moyenne.

Quantile : Détermine la répartition d'une variable sur un segment de données (ex : population).

Intervalles Manuels : Indique que les classes sont définies par l'utilisateur. Lorsque vous sélectionnez Intervalles Manuels.

Comment sauvegarde des couches à l’extérieur de la carte.
Enregistrer les couches d’informations sous forme de (.lyr), pour ce faire cliquez sur le bouton droit que vous voulez sauvegardez, puis sélectionnez save as layer file.
Dans Arc Catalog procéder à renommer la couche.

Changer le Data Source des couches
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Si vous changer l’emplacement des données, un point d’exclamation rouge apparaît à côté de la couche dont vous avez changé l’emplacement dans votre document.

Cliquez sur set data Source pour choisir le nouveau emplacement ou sont stockées les données.
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· Changer l’apparence de la table du contenu

· Changer l’écran et démarrage de l’application

· Paramétrer le Layout View…

· Geoprocessing: choisir la destination des données en sortie.

Exercise
· Ajouter les données au document ArcMAp

· Symbologie des couches
· Créer une définition de requête

· Etiqueter les couches

· Création de Map Layout en utilisant layout view

3-

Interrogation de la base de données

Identifier :
Utiliser l’outil identifié pour avoir des informations sur l’entité choisie, une boite pour afficher les informations.

[image: image31.emf]
Find ou Trouver
Utiliser l’outil  Find ou rechercher pour rechercher une entité spécifique,

Une fois l’entité trouvée cliquez sur le bouton droit sur flash sur la couche et vous la verrez sur l’écran
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Calcul de distance

[image: image33.png]@ Calculer la distance linéaire
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Calculer la distance sur la carte en utilisant l’outil distance, sélectionner un point de début et faire bouger la sourie, des que vous relâchez la sourie la distance du segment apparaît dans la barre d’état.
Pourquoi avoir besoin de la sélection ?
Utiliser la sélection pour :
· Une analyse future

· Utiliser la sélection pour une sélection ultérieure

· Sauvegarder la sélection dans une nouvelle couche

· Convertir la couche en graphique
· Statistique

OUTILS DE SELECTION
[image: image34.emf]
Outils de sélection par Interactive, par attributs, localisation, graphiques
Sélection avec la méthode interactive:
Elle offre différents sélections méthodes, incluant « créer une nouvelle sélection », ajouter à la sélection courante, supprimer de la sélection courante et sélectionner de la sélection.
Sélection par attribut
Dans cette option vous pouvez définir les critères de sélection se fait sur les enregistrements de la table attributaire de la couche.

Sélectionner par localisation

Certaines entités de certaines couches peuvent être sélectionnées par des entités d’une autre couche.
Selection des couches
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Set Selectable Layers
Choisir les couches qui vont être prise en compte lors de la prochaine sélection en les cochant.
Dans le menu option ->table of content cochez sélection pour voir apparaître les couches sélectionnées dans le volet table du contenu.
Méthode de sélection
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Sélection par Attributs
Sélection par les attributs en utilisant les clauses SQL
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La sélection par attributs se fait par les attributs de la carte.
Une boite de dialogue apparaît comme suivant la figure ci-dessus.

On choisie la couche sur laquelle on veut faire la sélection, la méthode de sélection qui va être utilisé comme cités ci-dessus.

On choisie le champ ou les champs qui vont intervenir dans le critère de sélection puis les opérateurs et les valeurs ou ensemble de valeurs correspondante (clause SQL).

Sélection par localisation spatiale
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Les opérateurs spatiaux s'insèrent entre les objets spécifiés. Vous les sélectionnez dans la liste Opérateurs.

Contains L'objet A contient l'objet B si le centroïde de B se trouve dans le polygone de A.

Contains entire L'objet A contient entièrement l'objet B si le polygone de B est entièrement inclus dans le polygone de A.

Within L'objet A est dans l'objet B si son centroïde est dans le polygone de B.

Entirely within L'objet A est entièrement dans l'objet B si le polygone de A est entièrement dans le polygone de B.

Intersects L'objet A rencontre l'objet B s’ils ont au moins un point en commun.

Lorsqu’on utilise deux tables qui contiennent une géométrie dans une requête.
EXERCICE : REQUETES OU INTERROGATION DE LA BASE DE DONNES
4-
DONNEES SPATIALES
Représentation des données géographique
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L’information géographique :

Elle regroupe deux types de données :

· Les données spatiales.

· Les données attributaires.

Les données spatiales :

C’est des informations pouvant se rapporter à une unité localisée (point, ligne ou zone) sur un territoire géographique, qu’on peut représenter sur une carte sous une forme graphique (segments de droites, arcs de cercles, courbes...).
Lien entre les entités et les attributs
[image: image40.png]\dentiiant de Fentits




Chaque entité géographique possède un identifiant unique correspondant à un enregistrement de la table attributaire correspondant à cette couche.
Les formats de données spatiales.
ArcGis peut travailler avec plusieurs formats de données spatiales :
[image: image41.emf]
ArcGis support tout les format d’ESRI: shapefile, couverage,Grids, geofatabase,les données  qui proviennent sur internet avec ArcIMS, aussi les trios format de dessin CAD (DXF, DWG, DGN), une variétés de formats images, possibilité de travailler avec différents formats sans avoir recours a les convertir.
LES "GEODATABASES"
Les géodatabases sont des bases de données relationnelles qui contiennent des informations géographiques. Le modèle de géodatabase prend en charge un modèle de données vectorielles orienté objet. Avec ce modèle, les entités sont représentées comme des objets avec des propriétés, un comportement et des relations. Une entité du monde réel est représentée par un objet correspondant à un enregistrement dans une table relationnelle.

Il existe deux principales catégories de géodatabases :

• Les géodatabases personnelles : elles prennent en charge plusieurs lecteurs et un seul éditeur. Elles sont stockées dans une base de données Microsoft Access. Il est possible de créer et utiliser des géodatabases personnelles avec ArcGIS sans avoir besoin d’un autre logiciel.

• Les géodatabases multi-utilisateurs : elles peuvent être lues et modifiées par plusieurs utilisateurs ; elles nécessitent un SGBD comme Oracle, SQL Server, Informix ou IBM DB2. Les géodatabases multi-utilisateurs peuvent être utilisées avec n’importe quel produit ArcGIS (ArcView, ArcInfo, ou ArcEditor), mais elles nécessitent ArcSDE pour la modification et la gestion des structures.
Structuration des données

La géodatabase stocke des objets. Ces objets peuvent représenter des entités spatiales ou non. Une  géodatabase est une collection de jeux de classes d'entités ("Feature DataSet"), de classes d'entités ("Feature Class"), de tables, de rasters ...

Contrairement à une couverture, le schéma d'une géodatabase n'est pas prédéfini. L'utilisateur peut organiser les tables, les classes d'entités et les jeux de classes d'entités comme il le souhaite. La structuration de la géodatabase est fonction du modèle de donnée.
[image: image42.emf]
Jeu de classes d'entités (Feature Data Set)

C'est un ensemble de classes d'entités ayant des relations topologiques entre elles (+ éventuellement des relations entre ces classes). Toutes les classes d'entités appartenant à un même jeu de classes d'entités sont stockées avec la même référence spatiale (datum, projection). Un jeu de classe d'entités permet également de stocker un réseau géométrique composé de classes d'entités appartenant au jeu de classe d'entités.

La notion de jeu de classes d'entités est similaire à la notion de couverture (dans une couverture, les classes d'entités sont les arcs, les points, les polygones...)
Classes d'entités (Feature Class)

Les classes d'entités stockent les objets représentant des entités spatiales. C'est un ensemble homogène d'entités. Toutes les entités d'une même classe ont la même géométrie (point, polyligne, polygone ...) et les mêmes attributs. Ces attributs sont stockés dans la table de la classe d'entité. Une classe d'entité peut être stockée en dehors d'un jeu de classe d'entités.

La notion de classe d'entité est similaire à la notion de fichier de forme (shapefile)

Table :
Les tables stockent les objets représentant des entités non spatiales. Une table peut être reliée ou jointe à des tables ou des classes d'entités de la même géodatabase.

Géométrie :
La géométrie d'une entité est stockée dans un attribut "shape" dans la table relationnelle.

Les entités d'une géodatabase peuvent être de 4 types :

• point : une coordonnée (X, Y)

• multipoint : plusieurs coordonnées (X, Y), peu importe l'ordre de définition

• polyligne : composée d'un ou plusieurs cheminements (paths), les cheminements étant eux-mêmes formés d'un ou plusieurs segments, continus ou non. Les segments peuvent être de 4 types : ligne, arc circulaire, arc elliptique ou courbe de bézier.

• polygone : composé d'une ou plusieurs boucles (rings), les boucles étant des cheminements fermés.
Domaines et sous-types :
Les sous-types permettent de créer des groupes d'entités au sein d'une classe d'entité ou d'une table.

Un sous-type est un champ (entier long ou entier court) de la table ou de la classe d'entité qui stocke le code de sous-type. A chaque valeur de sous-type est associée une description (texte), qui est la valeur d'attribut qui apparaît effectivement lorsqu'on visualise les attributs, par exemple avec ArcMap. Un domaine d'attribut est employé pour contraindre les valeurs permises dans n'importe quel attribut particulier pour une table, une classe d'entités ou un soustype.

Chaque table ou classe d’entités dispose d’un ensemble de domaines attributaires qui s’appliquent aux différents attributs et/ou sous-types. Ces domaines attributaires peuvent être partagés par plusieurs classes d'entités ou tables d'une géodatabase. Il existe deux types de domaines :

- les domaines par plage : ils spécifient une plage de valeurs valides pour un attribut numérique.

- les domaines à valeurs précodées : ils peuvent s’appliquer à tout type d'attribut (texte, numérique, date, etc). Les domaines à valeurs précodées précisent un ensemble de valeurs valides pour un attribut.

[image: image43.emf]
Les fichiers de formes
C'est le format de stockage de données vectorielles utilisé à l'origine par Arcview 3.x. Il s'agit d'un format simple, non topologique, servant au stockage des informations de position géométrique et d'attribut des entités géographiques.

Les entités géographiques d’un fichier de formes peuvent être représentées par des points, des lignes et des polygones Les informations relatives à un ensemble d'entités sont stockées dans une table.

Chaque enregistrement correspond à une entité distincte. Ce type de table comporte toujours un champ nommé "Shape" dont la valeur est un élément ayant la forme de l'entité correspondante. Cette table contient par ailleurs les attributs décrivant les entités.
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Couverture spatiale :
[image: image144.emf][image: image145.emf]
Création d’entité à partir de données attributaires
[image: image146.emf]Ajouter les données attributaires contenant la localisation géographique (x, y) dans la carte.

Ces données x, y peuvent provenir directement données GPS.

Ces données représentent la longitude et la latitude et pourront être des mètres.
Une deuxième façon de faire est par le géocodage (voir introduction ArcGiSII).
Gestion de données raster
Les cellules sont de tailles égales.
Chaque cellule stocke une valeur, la précision dépend de la taille de la cellule

Le GRID le format natif d’ESRI.

[image: image44.emf]
Images (TIFF, BMP, SID, JPEG, ERDAS)

[image: image45.emf]
Utilisation de ArcCatalog
Avoir une vue sur toutes les données
Définition et modification des tables des classes d’entités

Gestion des données ; copier, renomer, supprimer

[image: image46.emf]
C’est dans le Catalogue que sont définies toutes les connexions aux données nécessaires. Ces connexions peuvent appeler des dossiers sur disque, des bases de données en réseau ou des serveurs Internet ArcIMS. ArcCatalog propose plusieurs méthodes d’affichage du contenu des données et permet d'explorer rapidement le contenu des différents jeux de données présents :

• ArcCatalog fait apparaître par défaut les connexions, sources de données et éléments associés suivants : cartes, couches, fichiers de formes, tables dBase et fichiers texte, couvertures et tables INFO, géodatabases, jeux de données raster et TIN, dessins DAO, Données VPF (Vector Product Format), documents XML, Serveurs internet ... Selon le type d'élément, des icônes différentes sont utilisées dans l'arborescence du catalogue.

• Les "miniatures" donnent un aperçu rapide du contenu d’un élément en illustrant les données  géographiques contenues dans chaque élément du dossier, de la base de données ou du serveur Internet concerné.

• Une vue "Géographie" permet d'examiner les données géographiques d'une source particulière plus en détail en s'aidant d'outils de zoom et de déplacement. Des outils spécifiques à la 3D permettent d'explorer les données 3D.

• Une vue "Table" permet de visualiser les attributs d’une source de données géographiques ou le contenu d’une table quelconque d’une base de données. Il est possible d'explorer le contenu de la table en  modifiant la disposition de ses colonnes, en triant ses lignes à l’aide des valeurs d’une ou de plusieurs colonnes, en recherchant des valeurs spécifiques ou en réalisant des statistiques sur une colonne  

• ArcCatalog permet enfin de consulter les métadonnées associées à une source de données.

Trois façons d'afficher les données

[image: image47.emf]
5-
TRAVAILLER AVEC LES TABLE
L'ensemble des attributs d'une classe d'entité, d'un fichier de forme... sont visibles  en ouvrant la table attributaire de la couche avec ArcMap.
[image: image48.emf]
A chaque classe d’entité est associé  une table attributaire qui est en liaison avec la géométrie des entités.

Une ligne de la table correspond à une entité spécifique.

La table attributaire contient la description de la classe d’entité.

Pour ouvrir la table attributaire, cliquez du bouton droit sur la couche et choisissez Open Attribute table
Description des tables

Ligne/enregistrement, champ/colonne

Format des colonnes

Nom unique pour chaque colonne

Chaque  entité possède un identifiant unique qui la distingue des autres entités.
[image: image147.emf]
Manipulation des tables
Ouvrir la table attributaire depuis ArcMap  ou ArcCatalog,

Effectuer le trie descendant ou ascendant.

Statistique…voir la figue ci- dessous.
Dans ArcMap

Sélectionner un enregistrement de la table

Modifier les valeurs des champs

[image: image49.emf]
Association des tables
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Stocker les attributs dans une ou plusieurs tables

Associer les tables avec une colonne clé unique.

Tenir  compte des cardinalités.

Les types de cardinalités sont (1,1), (1, n), (n, m), (0,1), (0, N).
Exemple.

Une parcelle a un et un seul propriétaire.

Une parcelle a plusieurs propriétaires.

[image: image51.emf]
Jointure et relation
Il existe deux méthodes d’associer deux tables dans ArcMap basé sur un champ unique ;
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La jointure Join : ajoutes les champs de d’une table dans l’autre table suivant le champ commun.

Relate : établie une association entre les deux tables suivant le champ commun.
Exemple : LA RELATION JOIN :
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Etablie une connexion physique entre les deux table

Ajoute les attributs des deux tables

Prend en charge les relations (1,1) et (1, n)

La jointure travaille avec les fichiers shp, les couvertures spatiales et les geodatabases. Une fois les tables sont connectées vous pouvez interroger, analyser, et symboliser la table résultats de la jointure.
Les tables sont chargée dynamiquement, une fois la jointure est établie vous pouvez les enlevez et travailler sur la table résultat.

Contrairement à la jointure la méthode relate définit une relation entre deux tables ; Les attributs des deux tables demeurent inchangés.
Graphes :
· Utiliser la fonction sommation sur les informations attributaires

· Différents format de graphes 

· Choisir les propriétés d’affichage

· Ajouter a la carte

[image: image148.emf]
Reports :
· Organisation et affichage des données attributaires.
· Grouper et formater les données

· Fonction d’enregistrement et d’export de données

· Deux outils de reports : 

· Reports Writers, Crystal Reports

CRYSTAL REPORTS
[image: image54.emf]
Etablissement de reports.
Export de rapports sous formats de crystal reports.

Utilisation de l’assistant.

6-- 
EDITION DES DONNEES
Edition de données :
Formats de données  à éditer sous ArcGis

· Shapefiles

· Personal geodatabase classes d’entités
· ArcEditor, ArcInfo to edit Enterprise geodatabase
ArcMap permet de modifier les couvertures ArcInfo, les fichiers de formes, les géodatabases personnelles et les géodatabases pour utilisateurs multiples.
La barre d’outils Edition
[image: image55.png]Fidtion n L_Ollﬂskelcnl Outi spit. !Omld-mmlml

O e I mm?]
3 Sivd Eding. i
2 sty . tabote
2 B |t ] | e
o i ]
# e i
R
e
i,

Liste des
e vl |





Cliquez sur le bouton Editor – Start Editing : Les options Create New feature et Target sont activées. Target ce qui signifie cible 
Naviguer avec la barre d’édition
Dans ArcMAp les opérations d’éditions sont contrôlées à travers la barre d’outils Editor tool bar.

• Edit Tool: cet outil est utilise pour sélectionné la couche à éditer.

• Sketch Tool: outil de base pour édition des entités spatiales.  Creation de nouvelles entités, modification des entités existantes.
• Task list: choisir l’opération d’édition à effectuer.
• Target layer: choisir la couche à éditer.
• Split tool: devisé l’entité sélectionnée en deux entités.

Rotate tool: rotation
• Attribute dialog: éditer les valeurs des attributs de l’entité sélectionnée.

• Sketch Properties: éditer the vertices of a sketch.
[image: image149.emf]
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Starting a session
Avec un Data Frame à la fois
Une Geodatabase à la fois

Un répertoire à la fois

Enregistrement peut s’effectué durant la cession de mise à jour ou à la fin de la mise à jour.

Fin de la mise à jour s’effectue par la commande Stop editing.

[image: image151.emf]Les fonctions élémentaires d’édition
[image: image152.emf]
[image: image153.emf]
Travailler avec sketches
Utiliser pour créer, modifier les entités géographiques.

L’outil sketches
[image: image56.emf]
· Choisir l’outil de dessin.

· Cliquer du bouton gauche pour commencer à créer les nœuds.

· Double cliquer pour finir ou cliquer sur F2

· Cliquer du bouton droit pour avoir le menu contextuel.

Utilisation de snapping
[image: image154.emf][image: image155.emf]
[image: image57.emf] [image: image58.emf]
Les taches d’édition
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Exemple de taches

Créer de nouvelles entités.

Modifier les entités existantes

Refaçonner les entités

Couper les polygones

Compléter automatiquement les polygones

Tache de création de nouvelles entités.
[image: image59.emf]
[image: image157.emf]
Exemple : Cliquez autour de la parcelle à délimiter
[image: image60.emf] [image: image61.emf]
Modifier et refaçonner les entités.

[image: image158.emf][image: image159.emf]
Autres opérations : disponibles dans le menu Task

[image: image62.emf]
Principales opérations sur les polygones à partir du menu Editor

[image: image160.png]


- Compléter automatiquement un polygone
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Ajouter un polygone a un polygone existant sans avoir à dupliquer les arcs communs entre eux.

[image: image163.png]



EDITION DES DONNES ATTRIBUTAIRES
[image: image164.emf]
[image: image165.emf]Modifier les données attributaires de la couche sélectionnée.
Boite dialogue des attributs de la couche sélectionnée pour l’édition.
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Sélectionner la l’entité à modifier, cliquer sur le bouton pour avoir la boite de dialogue pour modifier les données attributaires.
Naviguer entre les attributs pour modifier les valeurs des données.

Modifier les valeurs des attributs d’une table ouvert :.
Edition directe dans une cellule.
Calculer la valeur d’un attribut.

[image: image64.emf]
Modifier le schéma de données

Modifier la structure de la base de données ; il arrive des fois qu’une modification de la structure de données soit nécessaire.
· Ajouter un nouveau champ dans une table

· Supprimer un champ dans une table

· Créer une nouvelle classe d’entité ou un nouveau groupe de classes d’entités.

· Créer une nouvelle geodatabase.

· Même si la modélisation de la base de données est excellente, on a des fois recours à des changements de schéma de la base de données. 

Changer le schéma de données dans ArcMap
Ajouter un champ ; 
L’opération doit effectuer en dehors de la cession d’édition.
Exporter les données

[image: image65.emf]
Cette opération est bloquée lors de la cession d’édition.
Ajouter un champ dans une table via ArcCatalog
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Ajouter un champ
Ajouter un champ dans une table existante, en premier lieu accéder aux propriétés de la table dans ArcCatalog, puis choisir l’onglet champ

Cliquer pour ajouter un nouveau champ et choisissez son type
En choisissant un type vous accédez aux propriétés du champ.

Supprimer un champ
Pour supprimer un champ, sélectionner le champ et cliquer sur la touche suppr du clavier.

Une fois le champ supprimé, on ne peut plus revenir en arrière et récupérer les informations.

Changer le schéma de données dans ArcCatalog
[image: image166.emf]
· Créer une nouvelle table

· Copier des enregistrements

· Créer une nouvelle classe d’entités
· Conversion de données

ArcToolBox contient un grand nombre d’outils qui permettent édition du schéma de la base de données.

Outil de conversion :
· Data management tools : Créer une nouvelle table, Copier des enregistrements, Créer une nouvelle classe d’entités

Création d’une nouvelle classe d’entité.
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Même chose que les tables mais avec une géométrie.

Définir le type de géométrie et les références spatiales correspondantes.

La création d’une nouvelle classe d’entités s’effectue dans ArcCatalog dans lequel on définit le schéma de la classe d’entités.

7-
LE GEO- REFERENCEMENT DE DONNEES
Les données sont référencées à un emplacement sur la surface de la terre

· Geographic coordinate systems
· Projected coordinate systems
Les systèmes de coordonnées

[image: image68.emf]
En coordonnées géographiques
Les longitudes et latitude ne sont pas uniformes partout sur la surface de la terre.

Les coordonnées cartésiennes ; les mesures de longueur et d’angle sont uniforme. 

Les longitudes et latitude sont mesurées en degrés, minutes, secondes

Dans une projection plane les données sont projetées dans un système de coordonnées la localisation est identifiée par les coordonnées  x,y dans le grid.
Les différents types de projections

[image: image69.emf]
Stockage des informations de  projections
Les projections géographiques sont stockées dans plusieurs formats :

[image: image70.emf]
Visualisation des projections
Examiner le méta donné et les classes d’entités.
[image: image71.emf]
Utiliser  l’outil défini projection pour attribuer une nouvelle projection

Création d’un Système de coordonnées sous ArcMap

Sous ArcMap, cliquez à l’aide du bouton droit de la souris sur la couche puis  l’option Propriétés Coordinate system :[image: image72.emf]
Dans la fenêtre Data Frame Properties  Coordinate System – Cliquez sur New Projected

coordinate System pour créer un nouveau système de coordonnées.

Dans Geographic Coordinate System : Select – une projection déjà choisi (. Prj) .Il s’agit de définir   l’ellipsoïde de projection (Clarke 1880) :
Dans la fenêtre New Projected Coordinate System :

Remplissez ensuite le tableau comme suit :

[image: image167.emf]            Name : Lambert_II_Etendue

 Projection – Name : Lambert_Conformal_Conic

           False_Easting 600000,00
           False_Northing 2200000,00

          Central_Meridian 2,337229167

         Standard_parallel_1 45,89891944
         Standard_parallel_2 47,69601389

         Scale_Factor 1,000000

         Latitude_Of_Origin 46, 80
[image: image168.emf]Changement de projection :
Changer la projection des entités
Utiliser Project tool dans ArcToolBox management tools.

· La projection en entrée doit être définie.

· Sélectionner de systèmes de coordonnées définies.

· Importer un système de coordonnées d’un DataSet existant.

· Créer votre propre projection.

8-
 PRESENTATION DE DONNEES
Leçon 8
· Les concepts de base de la cartographie

· Création de cartes dans ArcMap

· Impression de cartes.

Création de cartes dans ArcMap.

· Présentation dans la fenêtre mise en page

· Organisation des couches dans le bloc de données

· Ajout des éléments de la carte.

· Sauvegarde de la carte dans un document cartographique (.mxd)

1- Emplacement des données

2- Les propriétés de la carte.

La mise en page (layout view)

La création de la carte se fait dans la fenêtre mise en page.

Bloc de données:

Les couches sont organisées dans le bloc de données avec les mêmes propriétés, lors de la création de la carte, elle contient un Bloc de données par défaut dans la table de contenu comme « Layers »
On peut directement ajouter des couches dans le bloc de données avec un nom spécifique, on peut changer la taille, supprimer …

Chaque Bloc de données contient une projection, l’extent et l’échelle.

Lorsque la carte contient plusieurs blocs de données, un des blocs de données est activé à la fois 

On peut passer d’un bloc de données activé à un autre.

Le document cartographique

En complément du bloc de données, on peut ajouter d’autres éléments de la carte comme le symbole de points cardinaux, échelle, titre et autres informations textuelles
A la fin de la présentation, on peut sauvegarder la carte créée sous forme de document cartographique (.mxd)

Le document stocke le chemin physique ou le chemin relatif des données.

Paramètres de mise en page
[image: image169.emf][image: image170.emf]
Identifier les éléments de la carte
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Quels sont les autres éléments de la carte ?

· Echelle en texte (1 :100,000)

· Autre textes (Nom de l’auteur, information  sur la projection, date des données, date de production)

· Logo

Insertion des éléments de la carte
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Exemple de boite de dialogue de propriété de la légende
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La légende, les items qui vont apparaître dans la légende, la position et le cadre de la légende.

Vous pouvez personnaliser l’apparition de la légende en changeant ces propriétés.

Ajouter le symbole indiquant la direction nord et barre d’échelle
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Insertion d’informations textuelles
· Titre et auteur

· Source de données

· Date de production de la carte
[image: image77.emf]
Quelles sont les informations textuelles qu’on doit avoir sur la carte ?

· Titre de la carte

· Le nom de l’auteur ou organisme producteur

· La projection

· Date de production de la carte 

· Source de données et les méthodes de collections

Les outils de mise en page
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Autres paramètres dans Outils->Options—Onglet mise en page.
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La grille et la règle 
Création et utilisation des template de mise en page
[image: image173.emf]
Lors de la mise en page vous pouvez choisir à utiliser un template existant ou créer un nouveau template et donner une même représentation de mise en page pour vous cartes.
IMPRESSION
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Dans le menu fichier cliquer impression

· Une boite de dialogue apparaît –sélectionner dans printer Engine l’imprimante à utiliser, soit configurer avec Windows ou bien ArcPress printer spécifique à ESRI.

· Sélectionner la taille du papier, le nombre de copies

Exporter la carte :
Les différents formats d’exportation :
EMF, BMP, EPS, PDF, JPEG 

[image: image175.emf]
[image: image176.emf]

1-

TRAVAILLER AVEC LES COUCHES ET LA SYMBOLOGIE

Leçon 1:

Révision sur les différents types de classification

· Travailler avec les styles

· Création d’un nouveau style

· Les options de dessins avancés

· Travailler avec les templates

LA SYMBOLOGIE GRAPHIQUE

[image: image177.png]


[image: image178.emf]
ArcMap inclut une variété de style pour chaque type d’entités point, ligne, polygones

Les symboles sont groupés en catégories.

Dans le besoin Ajouter des styles additionnels
LES STYLES

[image: image179.emf]
[image: image180.emf]

UTILISER STYLE MANAGER
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Avec style manager :

· Création un nouveau dégradé de couleur

· Création un nouveau style

CREATION DE SYMBOLE PERSONNALISES
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Utiliser style manager pour créer un nouveau symbole ou modifier un symbole existant
Pour créer un nouveau symbole sélectionner un élément dans style manager pour avec le bouton droit dans la zone d’affichage cliquer nouveau.

Pour modifier un symbole existant cliquer du bouton droit sur le symbole choisissez propriétés et effectuer la modification.

Créer un symbole de ligne personnalisé
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[image: image182.emf]
2-
TRAVAILLER AVEC LES ETIQUETES ET LES ANNOTATIONS
Leçon 2

· Les options des étiquettes
· Emplacements

· La visibilité

· Grouper les étiquettes

· Générer des annotations

LABEL ET ANNOTATION

	LABEL
	ANNOTATION

	Placement dynamique
	Statique

	Traitement en groupe
	Traiter individuellement

	Sauvegarde dans un document
	Sauvegarde dans un document ou une geodatabase

	Lié a une couche
	Liée ou non liée a une couche


BARRE OUTILS LABELLING
[image: image81.png]
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[image: image184.emf]PROPRIETES DES LABEL
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LES POINTS D’EMPLACEMENT
EMPLACEMENT DES ETIQUETTES SUR LES LIGNES
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EMPLACEMENT DES ETIQUETTES SUR LES POLYGONES

De même pour les lignes et points les étiquettes sur les polygones possède plusieurs types de représentations.


PARAMETRER LA VISIBILITES DES ETIQUETTES
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Vous pouvez paramétrer l’affichage des étiquettes de manière à ne voir apparaître les étiquettes sur l’échelle spécifiée. 
Vous pouvez aussi paramétrer l’affichage des étiquettes par des expressions


CONVERTIR LES ETIQUETTES EN ANNOTATION

Lorsque vous effectuez un zoom avant et à la sortie de l'affichage de la carte, les étiquettes seront constamment à repositionner. Ils risquent de ne pas toujours apparaître où vous le souhaitez. Pour 
Assigner à chaque bout de texte à un endroit précis, vous devez convertir vos étiquettes à l'annotation.
En cliquant du bouton droit sur la couche-> choissez Convert labels to annotation.
[image: image83.emf]
LA BARRE D’OUTILS ANNOTATION.
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En utilisant la barre d’outils annotation, vous pouvez créer une nouvelle annotation individuellement ou bien modifier une annotation existante.

3-

Afficher des emplacements à partir de données tabulaires

Aperçu sur la leçon :

· Afficher les données X, Y

AJOUTER LES DONNEES  D’UNE TABLE CONTENANT  X, Y DANS ARCMAP

Ajouter une table contenant x, y comme une couche d’information

Exporter la couche créée dans un shape file ou dans une geodatabase.

[image: image85.emf]
Vous pouvez afficher les données contenant les coordonnées x, y dans ArMap en utilisant la procédure définie dessus.

La table des données pourra parvenir par exemple de données GPS colleté et sauvegarder dans un fichier texte ou Excel.

Exercice sur la procédure d’affichage des données d’une table contenant les coordonnées x et y.

4-

Changer l’interface d’ArcGis

Pourquoi modifier l’interface d’ArcGis? 

· Personnaliser le logiciel selon vos besoins.

· Grouper les outils fréquemment utilisés ensemble.

· Afficher seulement les outils couramment utilisés

· Ajouter des macros pour des taches courante.

La sauvegarde et l'accès à vos personnalisations

Vous pouvez sauvegarder une interface changée soit dans un document cartographique (.mxd), soit dans un template (.mxt).

Normal.mxt est le modèle par défaut (stockés dans le profil utilisateur)
[image: image86.emf]
PRESENTATION DE LA BOITE DE DIALOGUE CUSTOMIZE PERSONNALISATION)
Interface graphique pour la personnalisation et le développement
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La boite de dialogue personnalisation contient trois onglets :

Barre d’outils, Commandes et Options

Barre d’outils pour la création d’une nouvelle barre d’outils.

Commandes vous donne l’accès a toutes les fonctionnalités d’ArcGis.

Options vous permet de spécifier le niveau de sécurité comme : interdire la modification…etc.

Demonstration:
· Afficher ou masque rune barre d’outils.

· Créer une nouvelle barre d’outils

· Créer un nouveau control

· Ajouter, supprimer des contrôles

· Menu

· Sous-menu…

· Verrouiller la personnalisation.

Exercice

5-
CONCEPTION D’UNE BASE DE DONNEES SIG

LES ETAPES DE CONCEPTION DE BASE DE DONNEES
· Evaluation des besoins

· Conception du model logique

· Conception du model physique

· Plan d’implémentation
· Projet pilote

· Implémentation finale
Il n'ya pas une seule procédure correcte pour la conception des bases de données, la procédure décrite ici est une ligne directrice. Le processus de conception de base de données n'est pas linéaire. Il existe des boucles de rétroaction, surtout Entre l'étude pilote, les dessins et modèles conceptuels et logiques, et de la conception physique. En outre, 
Votre SIG continuera d'évoluer, et vous aurez besoin d'avoir des stratégies et des mécanismes 
Disponibles pour gérer ce changement
· Evaluation des besoins
Déterminer les fonctions qui seront prise en compte dans le SIG, dans cette étape le temps considérable. 
Pour obtenir Les informations nécessaires pour remplir cette tâche, vous devez interroger les utilisateurs potentiels, réaliser des inventaires de données, de matériel, de logiciels, et le personnel, la conduite des séminaires de formation.

· Conception du model logique
Déterminer le contenu de la base de données et la manière de représenter les données

La conception du modèle logique pour les projets SIG est basée sur les concepts de base de données GeodataBase propre à ESRI.

· Conception physique :
Structurer physiquement les données de manière à ce qu’il soit conforme aux structures de données ESRI, un schéma de base de données détaillée sera également mis en œuvre dans cette phase avec un plan et une documentation.

· Plan d’implémentation
Préparer les procédures d’implémentation, les données a implémenter suivant un plan d’exécution, s’il y’a un problème dans cette phase, il faut réévaluer la phase de conception.

· Projet pilot
Tester les fonctionnalités, performance et flexibilités de la base de données, Au moins une étude pilote devra être effectuée avant la mise en oeuvre intégrale de la base de données.
· Elaborer un prototype 
Evaluation des besoins

· Définir l’objectif
· Attentes du SIG

· Décider ce dont vous avez besoin pour la réaliser
· Poser les bonnes questions aux bonnes personnes
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L’étape d’évaluation des besoins est une étape importante et prends beaucoup de temps dans le processus de conception de la base de données.

Pour rassembler les informations correctes, il faut poser les bonnes questions au bonnes personnes cad effectuer des interview détaillées avec les utilisateurs,les managers et avec toute personnes qui va utiliser le nouveau système.

Avec ces interview vous devez déterminer les :

· Quelles taches seront réalisées à partir de données spatiales

· Quelles taches seront réalisées sans utiliser les données spatiales

· Quelles sont les taches qui ne sont pas assumées que vous désirez avoir

· Qui va utiliser le système et avec quel rôle

· Quelles sont les attentes du nouveau système en termes de produits (rapports,carte..)

· Quelles sont les applications devront être développées
· Quelles sont les données nécessaires pour accomplir les taches

· Est-ce que les données seront partagées par plusieurs utilisateurs

· Quelles sont les mesures de sécurités nécessaires.

CONCEPTION DU MODELE LOGIQUE
· Identifier les données géographiques et leurs attributs

· Sauvegarder les entités dans des classes d’entités

· Organiser les entités géographiques en couches thématique

[image: image89.emf]
La conception est un haut niveau de la façon dont le concept de base de données fonctionnera. La logique de conception  set une présentation détaillée qui comble la conception conformément à un modèle de données spécifiques. 
Cette procédure inclut la détermination du contenu de base de données (spatiales, attribut, et le comportement), 

DETERMINER LE FORMAT DE STOCKAGE DE DONNEES
· Choisissez un format qui répond à vos besoins

· Effectuer une conversion de format si c’est nécessaire.

· Penser à long terme
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FORMAT DE STOCKAGE DE DONNEES

ArcGis offre plusieurs choix pour le stockage des informations attributaires et spatiales

Chaque format de stockage a ces avantages et inconvénients. Mais lorsque vous comprendrez bien vos besoins vous serez capable de choisir le meilleur format pour l’implémentation de votre SIG

Certains critères à considérer lors des choix sur les formats :

· La topologie : les couvertures stocke la topologie des polygones et des lignes ; la geodatabase possède plusieurs options de topologie, le shape file ne possède pas de topologie.

· Choix de type : vecteur ou raster

· Le format choisi devra être compatible avec celui utilisé dans l’organisation.

POURQOUI LA GEODATABASE

[image: image91.emf]
La geodatabase offre plusieurs avantages en matière de stockage de données.

- Evolutivité de la base de données pour répondre a de nouveau besoins

- Domaine et sous type : domaine d'attribut est employé pour contraindre les valeurs permises dans n'importe quel attribut particulier pour une table, une classe d'entités ou un soustype.
Les sous-types permettent de créer des groupes d'entités au sein d'une classe d'entité ou d'une table
- Créer une topologie réseau avec géométrie network

CONCEPTION PHYSIQUE

· Présentation détaillée des étapes conceptuelle et logique
· Identifier les sources de données

· Clarifier le schéma de la base de données

· Structure tabulaire

· Déterminer les relations

· Déterminer les domaines et les sous types

· Documenter les données

Elaborer le modèle conceptuel de données

Réfléchir a l’avance pour gagner du temps par la suite.

La partie de conception physique traduit le plan conceptuel. En plus des données le schéma devrait également tenir de la sécurité et les utilisateurs des donnés. 

La clé est de savoir ce que vous voulez avant de commencer et à le préparer.
CHOIX DE LA PROJECTION
Quelles sont les données spatiales qui sont critique pour le projet.

Où se trouve la zone d’étude ?

Quelle est l’étendu de la zone de travail ?

[image: image92.emf]
Vous devez la choisir la bonne projection des données pour projeter les données en trois dimension sur un plan.

Vous pouvez aussi afficher les données dans une système de coordonnées choisies sans changer de projection,ArcMap les converti a la volé et les affiche dans le format désiré sans changer leurs projections.

Vous devez par la suite les changer si le besoin se présente.  

SAISIE DE DONNEES

Une fois la conception de la base de données terminée on commence à introduire les données dans la base de données suivant les étapes suivante :

· Convertir les données dans un format adéquat

· Effectuer des corrections sur les données

· Faire agrégation de petite zone géographique pour avoir une zone qui couvre la région d’étude.

PROJET PILOT
Effectuer de petit test

Déterminer si votre conception fonctionne

Il est recommandé de revenir en arrière en cas d’anomalie que de poursuivre l’implantation.

META-DONNEES: DOCUMENTATION DES DONNEES

Trouver une documentation de données dans ArcCatalog

Stocke XML format :

Similaire a l’HTML avec des balises spécifiques

Example:

<abstract>Boundary of Aquidneck island</abstract>
Stocke aussi les données

Le ArcCatalog demande contient un outil qui métadonnées vous permet d'entrer documentation pour chaque composante de la base de données

LE TYPE DE META-DONNEES


Documentation crée par l’utilisateur

Propriétés crée par ArcCatalog

AFFICHAGE DE META-DONNEES
Les feuilles de style défini comment les données XML sont représentées.

[image: image93.emf]
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Remplissage de la base de données géographique

Il existe plusieurs moyens d’acquisitions de données géographiques.

Carte papiers :

Si les données géographiques existent sous forme de carte papiers, il existe deux options d’acquisition de données, soit utiliser la table à dégitaliser pour vectorisés les données

Import /export des données géographiques

A partir de tables contenant les coordonnées x, y.
Vous pouvez créer des classes d’entités geodatabase ou shape file a partir de tables d’adresses, de tables contenant les coordonnées géographique x, y 

CREATION DE NOUVELLES DONNEES
· Scannerisation, vectorisation

· Utilisation de la table a degitaliser

GEOREFERENCEMENT DES DONNES

Localiser les coordonnées réelles de vos données.
DEFINIR LA REFERENCE SPATIALE
Définir le système de coordonnées et les coordonnées des domaines

Composants :


Systèmes de coordonnés



Projection, datum, ellipsoïde.


Coordonne des extent

Associer les composantes à la classe d’entités ou au jeux de classes d’entités

Les classes d’entites prennent les mêmes références spatiales que le jeu de classes d’entités dans laquelle elles sont definies

LES COORDONNEES DE DOMAINE

Définir l’extent et vérifier quelles englobe toute la région d’étude.

CREATION DE NOUVELLES DONNEES
Création d’une classe d’entité
Choisir les références spatiales


Importer la référence spatiale de la classe d’entités


Entrer manuellement la référence spatiale

Ajouter des entités a la classe d’entités vide

Degitalisation ou simple chargement de données

[image: image94.emf]
Nouvelles classe d’entites (FC)
Données existante


nouvelles données

CREATION D’UNE NOUVELLE CLASSE D’ENTITES DANS ARCMAP
· Création a l’intérieur d’un jeu de classe d’entités ou indépendamment

· Définir le type géométrique, les références spatiales et les champs

· Ajouter manuellement les entités dans ArcMap

[image: image95.emf]
Création d’une nouvelle classe d’entités :

Cliquer sur le bouton droit sur la classe d’entités et choisissez New -> Feature Classe

Définir les propriétés de la classe d’entités

Définir le nom de la classe d’entité

Définir la référence spatiale

Ajouter des champs ou importer le schéma de classes d’entités existantes.

[image: image96.png]Le type de géométrie
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Création de classes d’entités

Lorsque vous créer une classe d’entités vous devez  définir les références spatiales :


Affecter le système de coordonnées

X, Y domaine

Z Domaine

 Importer les références spatiales d’une classe d’entités existante ou d’un jeu de classes d’entités.
CREATION D’UN JEU DE CLASSE D’ENTITES ( FDC)
Conteneur  de classes d’entités 

Possède un référencement spatial dont héritent toutes les classes d’entités

[image: image97.emf]
Un jeu de classe d’entités est crée dans ArcCatalog en cliquant du bouton droit sur la géodatabase-> New  Feature dataSet

Affecter un nom pour le  nouveau jeu de classe d’entités.

Choisir la référence spatiale comme indiqué plus haut.

VECTORISATION DANS ARCMAP

· Commencer par : démarrer une session d’édition

· Choisir Create new feature pour créer une nouvelle entité comme tache.

Barre d’outils Edition

 
[image: image98.emf]


CONVERSION DE DONNEES VECTORIELS

ArcGis support la conversion de plusieurs formats

ArcView supporte la conversion des formats couramment utilisés

ArcInfo supporte tout les formats de conversion

Assistant vous aide a effectuer simplement les conversions

[image: image99.emf]
IMPORTATION DE DONNEES DANS LA GEODATABASE

Soit a partir de ArcCatalog, soit a partir de ArcToolBox

[image: image100.png]ArcCatalog tools.
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CHARGEMENT DE DONNES DANS ArcCatalog
Chargement de données dans une geodatabase existante ou table

Possibilité d’utiliser plusieurs sources de données dans une seule opération

Projeter directement les données durant l’opération de chargement

[image: image101.emf]
TRANSFERT DE DONNEES DEPUIS UN GPS


· Depuis ArcPad
· Depuis logiciel du GPS Export shape file

· De tables contenant les coordonnées X,Y

· GPS en temps réel en utilisant l’extension traking analyste

IMPORTER LES DONNEES DEPUIS INTERNET

Ajouter les données depuis un service Internet dans ArcMap

Exporter en shape file ou dans une geodatabase

[image: image102.emf]
DEFINITION OU CHANGEMENT DE PROJECTION
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PARAMETRER LES ROLES DE VALIDATION DE LA GEODATABASE

INTRODUCTION AUX SOUS TYPE ET AU DOMAINE
Les sous-types permettent de créer des groupes d'entités au sein d'une classe d'entité ou d'une table.

Un sous-type est un champ (entier long ou entier court) de la table ou de la classe d'entité qui stocke le code de sous-type. A chaque valeur de sous-type est associée une description (texte), qui est la valeur d'attribut qui apparaît effectivement lorsqu'on visualise les attributs, par exemple avec ArcMap.

Un domaine d'attribut est employé pour contraindre les valeurs permises dans n'importe quel attribut particulier pour une table, une classe d'entités ou un soustype.

Chaque table ou classe d’entités dispose d’un ensemble de domaines attributaires qui s’appliquent aux différents attributs et/ou sous-types. Ces domaines attributaires peuvent être partagés par plusieurs classes d'entités ou tables d'une géodatabase. Il existe deux types de domaines :

- les domaines par plage : ils spécifient une plage de valeurs valides pour un attribut numérique.

- les domaines à valeurs précodées : ils peuvent s’appliquer à tout type d'attribut (texte, numérique, date, etc). Les domaines à valeurs précodées précisent un ensemble de valeurs valides pour un attribut.

Les sous type
Organisé en une valeur d’attribut

Pouvoir choisir un cous type par défaut

La valeur du champ doit être de type entier
Exemple

[image: image103.emf]
Avec la notion de sous type on peut différencier les entités géographique par leurs classement

Par exemple les routes peuvent être classé en types dans la couche principale ROUTE

En route principale, secondaire ce qui peut les différencier par leurs représentation graphique 

PARAMETRAGE DES SOUS TYPES
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Création de sous type dans ArcCatalog

AJOUT D’ENTITE AVEC  SOUS TYPE

Ajouter les entités par sous type

[image: image105.png]



Les nouvelles couches prennent automatiquement les valeurs de leurs sous type par défaut

[image: image106.emf]
LES DOMAINES
Définir un ensemble de valeurs pour un champ attributs
Un tuyau doit être comprise entre 25 et 500 centimètres de large
Les valeurs pré codée

Une parcelle d'habitation peut  être  une résidence ou l'utilisation des terrains est vacante
Propriétés de la geodatabase

Plusieurs objets peuvent avoir le même domaine

Peut être appliqué pour n’importe quel champ de la classe d’entités

 Intégrer l’attribut de validation de domaine

 Il existe deux type de domaine : l’intervalle de valeur et les valeurs pré codées

 L’intervalle de valeurs spécifie le début et la fin des valeurs acceptable, elles peuvent être soit entières soit numériques

Les valeurs pré codées liste l’ensemble des valeurs acceptables

STRUCTURE D’UN DOMAINE

· Deux type : intervalle de valeurs et valeurs pré codées

· Création dans ArcCatalog ou ArcToolBox

[image: image107.emf]
PARAMETRER LE DOMAINE
Propriétés de la geodatabase
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MODIFICATION DES VALEURS CODEE DU DOMAINE

Le domaine permet uniquement d’introduire les valeurs valides
Choisir les valeurs valides dans une liste déroulante

La liste affiche la description non la valeur des codes

[image: image109.emf]
Intervalle de valeurs de domaine dans ArcMap
[image: image110.png]D T—





Modification des attributs contenant un intervalle de valeurs dans un domaine.

Si on introduit une valeur hors de l’intervalle, un message d’erreurs apparaît indiquant que les valeurs doivent être à l’intérieur de cet intervalle.

QUAND UTILISER UN SOUS-TYPE OU UN DOMAINE

Utiliser les sous types pour organiser les données en catégories

Définir des critères supplémentaires.


UTILISATION DE DOMAINE

L’utilisation le domaine lorsque vous avez un ensemble de valeurs prédéfinie pour un champ.
[image: image111.emf]
TOPOLOGIE
Relation spatiale entre entités,

Connectivité, Adjacences entre deux ou plusieurs entités.

Permet d’avoir une meilleure représentation du monde réelle.
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Modification de données spatiales et d'attribut

LA BARRE D’OUTILS EDITOR

[image: image112.emf]
Dans ArcMap les opérations éditions sont contrôlées par la barre d’outils édition    « Editor tool bar »

MODIFICATION D’ATTRIBUTS
Boite de dialogue attributs

Le calcul de la valeur d’un champ


Field calculator ;

Dans une table ouverte vous pouvez calculer la valeur d’un champ directement en calculant la valeur d’un champ ; en cliquant du bouton droit sur le champ a calculé et choir  calculate value
LES OUTILS DE CREATION D’ENTITES
Créer une couche dans la couche cible

[image: image113.emf]
[image: image114.emf]

SPLIT AND DIVIDE
Split découper la lignes en deux par :


Par distance ou pourcentage le long de la ligne


Du début ou de la fin de la ligne

[image: image115.emf]
          Deviser : Créer des points au long de la ligne a intervalle par :



Nombre de points



Distance spécifiée



[image: image116.png]



BUFFER
Créer des zones Tompon sur l’entité sélectionnée avec une distance spécifiée

[image: image117.png]



COPIE PARALLELE

Copie une ligne parallèle à la ligne originale
L’outil copie parallèle vous permet de créer une entité parallèle à une entité d’origine

[image: image118.emf]
UNION ET INTERSECTION

Créer une entité dans la couche cible

Ne supprime pas l’entité d’origine
Union :

[image: image119.emf]
Intersection

[image: image120.emf]
LA FUSION
remplace les couches existantes par une nouvelle couche

· Dans la même couche

· Supprime l’original

· Ligne ou polygone
Combiner deux parcelles

 [image: image121.emf]
AJUSTEMENT SPATIAL

· Ajustement spatial

· Georeferencement

· Aggregation de données

Pourquoi utilise l’ajustement spatial
Aligner les données vectorielles à des données plus précises

Suit habituellement l’aggregation de données

 [image: image122.png]Agustement spatial | Aggregation I




Ajustement spatiale permet de modifier l'emplacement de caractéristiques correspondent à des données plus précises.

TRANSFORMATION
L’ajustement spatial est le processus dont lequel les coordonnées d’une couche vectorielle en entrée peut être transformé  en nouvelles valeurs de coordonnées basé sur le liens crées entre les points pour lequel les couche en entrée et celle en sortie sont déterminés

[image: image123.png]



10-
ANALYSE SPATIALE ET GEOPROCESSING

QUEST CE QUE LE GEOPROCESSING ?


Toutes les opérations qui acceptent une entrée et une sortie dans le SIG sont du géoprocessing

ACCEDER AUX FONCTIONALITES DU GEOPROCESSING


EXECUTER LES OUTILS


PARAMETRES D'ENVIRONNEMENT

Les paramètres communs qui seront appliqués pour les outils dans une même session de geotraitement.

Paramètres persistent à travers tous les outils (modèles, les scripts, Outils)


ANALYSE SPATIALE

· Dissoudre

· Clip

· Tompon
· Superposition
DISSOUDRE LES ENTITES

Simplifier les données basées sur les valeurs d’attributs
[image: image124.emf]
Couche en entrée avec 


Couche en sortie 

valeurs d’attributs
Dissoudre combine les entités adjacentes avec les mêmes valeurs d’attributs
UTILISER LA FONCTION CLIP

Utiliser une classe d’entités pour définir les limites d’une autre classe d’entité. 

[image: image125.emf]
Couche en entrée

       couche qui serve de clip
     couche en sortie

FONCTION  D’ANALYSE SPATIALES

ANALYSE DE PROXIMITES
· Localiser les entités qui sont à une distance d’une par rapport aux autres entités.
[image: image126.emf]
· Trouver l’entité la plus proche

SUPERPOSITION

Combines les couches et les attributs
[image: image127.png]Pt
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Dans certains types d’analyse spatiale vous pouvez utiliser les requêtes par localisation géographique pour répondre à ce genre d’interrogation
D’autres types d’opérations d’analyse spatiales sont plus complexe et nécessite d’autres outils 

C’est ce sont les outils que vous trouverez dans le module ArcToolBox analyse spatiale

CREATION DES ZONES TOMPON

· Choisir  une distance par rapport au point, la ligne et le polygone

· Crée un nouveau polygon représentant la distance spécifiée

· Répondre aux interrogations de proximité par rapport à la zone tompon crée

[image: image128.emf]
L’UNION DES COUCHES


Créer une nouvelle couche combinant la géométrie des couches en entrée

Les deux couches en entrée doivent être de type polygone
INTRODUCTION MODELE BUILDER
Accéder depuis ArcToolBox

[image: image129.emf]
La fenêtre ModelBuilder est utilisée pour créer des modèles dans ArcGis

Vous pouvez créer des modèles de pour les opérations de geoprocessing afin d’avoir le résultat souhaiter, le sauvegarder et l’utiliser ultérieurement en changeant seulement les paramètres d’entrée. Le ModelBuilder contient une barre d’outils et un ensemble de menus vous permettant d’attribuer des caractéristiques au modèle et aussi spécifier les variable d’environnements pour les opération de géoprocessing.

LES DIFFRENTS TYPES DE MODELS
Automatiser les taches répétitives
· Réduire le volume du travail

· Exécuter efficacement une série d’outils fréquemment utilisés

[image: image130.emf] 
Trouver le modèle adéquat

Utiliser pour trouver le même emplacement


[image: image131.png]Meilleur emplacement




Modèles de processus
Afficher le paysage quand les données changent (inondation, feux de foret.)

Ce processus définit les interactions entre les données géographiques qui sont définies dans la représentation de modèle.

Ces types de modèles  sont souvent difficiles à concevoir et à mettre en place, et il n'ya pas de méthodologie à suivre. Vous devez connaître vos outils de SIG et d'appliquer de façon créative.

POURQOUI UTILISER LE MODELBUILDER

· Rapidité d’analyse

· Reexécuter le même modèle en changeant seulement les paramètres 

· Elaborer des modèles complexes

[image: image132.png]Outil
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UTILISATION DU MODELBUILDER

· Disponible seulement dans une boite à outil personnalisée
· Créer un nouveau modèle dans la boite à outil personnalisée
· Tous les outils d'ArcToolBox peuvent être utilisés dans le modèle

[image: image133.emf] 
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Fichiers de forme





La géométrie et les attributs des entités sont référencés dans plusieurs fichiers (jusqu'à cinq) avec des extensions spécifiques et devant être conservés dans le


même répertoire :


*.shp : fichier contenant la géométrie de l'entité géographique


*.shx : fichier contenant l'index de la géométrie de l'entité géographique


*.dbf : fichier de base de données (dBase) contenant les informations d'attribut des entités géographiques.


*.sbn et *.sbx : fichiers contenant l'index spatial des entités géographiques


(n'existent qu'après avoir effectué une requête ou jointure spatiale)
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Structuration des données


L'unité de base de stockage d'ArcInfo jusqu'à la version 8 est la COUVERTURE (COVER) qui  représente un groupe d'objets géographiques stockés en mode vecteur.


Une couverture est composée d'entités (features) simples arcs, points ou polygones et éventuellement d'entités complexes routes, régions, annotations.
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Déplacement














Rotation




















Autres
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Dans le menu Editor – Snapping – Cochez les trois Cases vertex Edge et End. Ces options permettent de partager une limite commune à deux polygones





Dans le menu Editor – Options – fixez le snapping tolérance à x pixels.
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Les taches de modification d’entités.


Modifier les sommets d’une entité existante.





Modifier une seule entité à la fois
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Merge : Permet de combiner deux ou plusieurs polygones en un seul. La table de données est automatiquement mise à jour. Utilisez la touche  du clavier pour sélectionner les polygones à combiner.





Union et Intersect utilisent deux couches vectorielles pour créer une nouvelle résultante de l’intersection ou de l’union des deux.
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format  de la page


Choix d’imprimante


format du papier.


Orientation
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Déterminer la taille des éléments de la carte


Utiliser le grid pour positionner les éléments de la carte dans des points spécifiques


Utiliser le l’accrochage (snapping pour la précision)
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Bienvenue


 Introduction à ARCGIS II
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Multiplicité de symbole


Styles


Assigner un symbole


Multiple symbole :


Industrie, transport, foret, hydrologie, géologie…


Création d’un style personnalisé


Style manager pour la création de style
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- Répertoire avec l’extension .style


- Chaque style contient


Un symbole


Un élément de la carte


Les style offre les information dans :


propriétés des symboles


les étiquettes


la légende et la barre d’échelle








Le type de ligne


Simple, cartographique…


Possibilité de combinaison


Utilisation d’un marker
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Propriété de la couche








Accès individuel aux propriétés de label de chaque couche











Label manager





Accès aux propriétés label de toutes les couches dans le Bloc de données active


Le label manager se trouve dans la barre d’outil labelling
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Les options des emplacements


Utiliser un emplacement par défaut


Placer l’étiquette directement au point


Choisir un angle








Orientation :


Horizontal


Parallèle


Curviligne


Perpendiculaire


Position





Sur la ligne


Au dessus de la ligne


Au dessous de la ligne 


Définir un offset
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Choisir une expression en combinant les champs existant dans la couche.


L’étiquette qui sera affichée se basera sur l’expression définie.


Si vous choisissez Javascript : « + »


VBScript : « & »


Pour la combinaison des champs d’informations 
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Démarrer une cession d’édition


Spécifier la tolérance de saisie 


Accrochage des points
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Depuis les outils d’ArcToolBox





Define projection tool


	Créer ou modifier le fichier .prj





 Project Tool





 Projects data


 Les données doivent avoir une projection 
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Deviser


Le buffer


Une copie parallèle


Union


Intersection


Clip


Créer une couche dans la même carte


Deviser


Assembler
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Choisir un outil dans ArcToolBox puis choisir les paramètres en entrée et en sortie





�





�








PAGE  
132

